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Une histoire originale de Myric Drane
Illustrée par Clalauraga Jams et Emi Limori



Dans la collection

" Une histoire ! S'il te plaît mon Papounet "

Un Goûter FantastrOnomique Le Robot à fessées



Pour Laurette, Rémy, Agathe et Clara,

nos petits soleils
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La cloche de l’école résonna enfin. Comme tous les

  jours, les garçons étaient les premiers dehors. Très

vite, un petit groupe d’amis se rassembla. Ted l’ours

blanc prit la parole en premier.

— J’ai trop faim les copains, pas vous ? Un bon et

gros goûter m’attend à la maison, dit-il de sa voix grave.

Les autres, qui avaient tendu l’oreille, commen-

çaient à saliver.
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— Oh oui  ! continua Gédéon le jeune coq, moi

aussi ma maman m’a préparé un bon goûter.

Avant de prendre le chemin du retour, Fleurette la

jeune vache eut une idée :

— Attendez les amis. Profitons de cette fin d’après-

midi pour prendre un goûter ensemble ! proposa-t-elle.

Les visages des quatre amis s’illuminèrent. Quelle

excellente idée  ! Eclats de rire et franches rigolades

allaient être au menu de ce goûter.

— Tous chez Fleurette pour un goûter de

compète ! crièrent en chœur les enfants.

A la file indienne, Fleurette en tête, ils arrivèrent
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rapidement à la ferme voisine de

l’école. La maman de la jeune vache

n’était pas encore rentrée du pré

où elle travaillait. Fleurette

ne se découragea pas, bien

au contraire.

— Mes amis, vous êtes

mes invités. Je vais vous

concocter moi-même un

goûter de rêve !

Les amis crièrent de

joie. Un goûter sans
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grande personne pour les surveiller, c’était une invitation

à s’empiffrer de sucreries. Couic la souris s’imaginait déjà

doubler de volume, comme si elle

avait avalé un ballon.

Fleurette s’enferma dans

la cuisine pendant un

quart d’heure, laissant ses

amis seuls dans la cour

de la ferme.

— C’est prêt ! finit-

elle par dire, le sourire

jusqu’aux cornes. Je vous




